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JT 19/20 France 3 Auvergne-Rhône-Alpes - 4 avril 2022

https://youtu.be/5gX2JbjgYl4

Podcast autour de SUREXPOSITIONS (Patrick Dewaere), réalisé 
par Les Célestins. février 2021

https://soundcloud.com/theatre_celestins_lyon/en-ecoute-avec-marion-aubert-et-julien-ro-
cha?utm_source=clipboard&utm_medium=text&utm_campaign=social_sharing



Interview de Marion Aubert, autrice de SUREXPOSITIONS 
(Patrick Dewaere), réalisé par Les Célestins. juin 2020

https://youtu.be/yWFAruzkZnY

Reportage autour de SUREXPOSITIONS (Patrick Dewaere), 
réalisé par Les Célestins. juin 2020

https://youtu.be/EarGnTSwVdA



https://www.theatre-contemporain.net/

https://www.theatre-contemporain.net/spectacles/Surexpositions-Patrick-Dewaere/
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Avignon Off : « Surexpositions », dans

l’ombre de Patrick Dewaere
par Véronique Giraud

Arts vivants Théâtre

Publié le 01/08/2022

La pièce "Surexpositions" scrute les regards portés sur un acteur dans l'après 68. Celui des
réalisateurs, public, monde du cinéma, quand tout semble possible si on ne regarde pas de trop
près. Tout semble possible, sauf pour Patrick Dewaere. Une belle surprise du Off !

 Rocha, Cie Le souffleur Une scène de SUREXPOSITIONS, pièce écrite par Marion Aubert et mise en scène par Julien Rocha, Cie Le souffleur
de verre © Julien Bruhat

!

Une scène de SUREXPOS

Patrick Dewaere, vous vous souvenez ? Les cinéphiles et les plus de trente ans certainement, les plus jeunes
le découvriront sans doute avec Surexpositions, pièce écrite par Marion Aubert et mise en scène par Julien
Rocha. C’est ce dernier qui a passé commande à l’autrice de ce sujet ultrasensible qu’est Patrick Dewaere.
L’acteur a déstabilisé la planète cinéma d'après 68 de son talent singulier, déstabilisé la planète média de
cette époque par son refus de communiquer sur sa vie privée, déstabilisé le public par la violence de son
suicide à 35 ans, le 16 juillet 1982, au sommet de sa notoriété et alors qu’il se préparait à endosser un
nouveau rôle.

 

Le regard d’une autrice. Avec une telle comète, Marion Aubert aurait pu s’aventurer sur les chemins de
l’hagiographie, et construire une nouvelle image d’artiste maudit. À travers les rôles de Patrick Dewaere,
l’autrice a préféré sonder une époque, celle de la génération des Miou-Miou, Bouteille, Moreau et autre
Depardieu, celle de réalisateurs que Dewaere a séduits, de Bertrand Blier à Claude Miller, André Téchiné,
Henri Verneuil, celle des rapports hommes femmes, celle de rôles qui engageaient celui qui les incarnait, du
voyou des Valseuses (1974) au macho de La Meilleure façon de marcher (1976) ou encore au vengeur-héros
de Coup de tête (1979). Une époque où le public plébiscitait le comédien Dewaere alors que le monde du
cinéma le  nomina  cinq  fois  mais  ne  lui  accorda  aucune  reconnaissance  officielle.  Sondant  l’époque  et
soupesant  les  regards  portés  sur  un  acteur  au  jeu  ambigu,  ne  manquant  pas  de  cynisme,  et  sur  une
personnalité à la fois violente et fragile. Surexpositions, c’est le regard d’une autrice du XXIe siècle porté sur
une  époque  où  la  masculinité  et  la  violence  dominent,  où  la  reconnaissance  de  l’homosexualité  et  la
libération de la femme se frayent un chemin sur écran noir mais divise les spectateurs. Les répercussions sur
l’acteur étaient parfois dramatiques, comme le rappelle la pièce où resurgit Patrick Bouchitey, qui fut black-
listé par le cinéma après avoir incarné le souffre-douleur de Dewaere et éclairé la douleur d’être homosexuel.
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L’œil du metteur en scène - réalisateur. La mise en scène de Julien Roucha permet de switcher d’une
scène culte à une autre,  le décor fonctionne et évolue au rythme d’un travelling. Sans caméra, l’œil du
metteur en scène -  réalisateur est  omniprésent.  Il  guide les mouvements du décor,  place les comédiens,
projette la lumière sur une scène imaginée ou copie conforme de  celle d’un des films devenus cultes.

Les mots composés par Marion Aubert tiennent de son amour du théâtre et ses comédiens. Ils sont pressentis
pour leur bouche, leur corps, et chacun des quatre comédiens endossant plusieurs figures du cinéma, leurs
capacités à produire et reproduire différentes intonations. Dans Surexpositions, ces mots font merveille et
dessinent des figures qui téléportent le spectateur dans le jeu même de comédiens d’une époque révolue,
celle où l’acteur Patrick Dewaere joua sa vie, sans fard.

 

Surexpositions (Patrick Dewaere), du 7 au 30 juillet au Théâtre de l'Oulle, Avignon, à 21h40. Écriture :
Marion  Aubert.  Mise  en  scène  :  Julien  Rocha.  Avec  Margaux  Desailly,  Johanna Nizard,  Fabrice
Gaillard, Cédric Veschambre.
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11 octobre 2022

Julien Rocha fait revivre Dewaere sur scène
loeildolivier.fr/2022/10/julien-rocha-fait-revivre-dewaere-sur-scene

Aux Célestins, après avoir eu un beau succès cet été à Avignon, le
metteur en scène, co-fondateur de la compagnie Le Souffleur de
Verre, présente son adaptation de Surexpositions (Patrick
Dewaere), pièce de Marion Aubert esquissant en creux l’histoire
d’un homme toujours en mouvement, d’un artiste à fleur de peau.
Rencontre. 
Qu’est-ce qui vous a donné envie de monter ce portrait théâtral de Patrick Dewaere ?

Julien Rocha :  Plusieurs choses. Le lien qu’on entretient dans la compagnie avec le
travail d’acteur, notre histoire théâtrale sur l’auto-fiction (Des hommes qui tombent de
Marion Aubert monté en 2017), nos recherches sur les frontières de jeu. L’excès, la
retenue. Le masque, l’incarnation… Et le lien avec l’acteur incontournable Patrick
Dewaere s’est fait au cours des années. On le citait souvent. Il faisait partie de notre
inconscient collectif. Notre esthétique. Comme un exemple à observer plus qu’à suivre :

https://www.loeildolivier.fr/2022/10/julien-rocha-fait-revivre-dewaere-sur-scene/
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les frontières qu’il a dépassées dans son jeu. Notre curiosité a donné naissance à des
laboratoires depuis 2015. Et  de  ces laboratoires  est née la pièce… 


Et pour finir une citation du texte « dans toutes les familles, il y en a des suicidés » la
phrase parle d’elle-même.

Comment fait-on vivre sur scène cette légende du cinéma ?

Julien Rocha : On ne fait
vivre aucune légende. Je crois
que notre hommage s’arrête à
la citation des noms et au salut
des œuvres. Comme on
parlerait à un grand frère. On
se frotte aux œuvres, à leurs
histoires. Pour ce qui est de ce
qu’on raconte. Il est plutôt
question d’irrévérence. Nous
parlons de ce que les œuvres
ont produit en nous. 

De quelle manière porte-t-
on au plateau l’écriture si
particulièrement de Marion
Aubert ?

Julien Rocha : C’est une écriture faite pour le plateau, pour être traversée par
des acteurs des actrices. C’est une langue folle d’une intelligence rare et surtout
totalement décomplexée. Drôle donc. Merci au passage de savoir être drôle. C’est une
chance pour nous. Une langue qui prend soin aussi. Je ne le dis pas souvent, mais les
choix faits dans le texte sont toujours des choix qui font attention à ne pas juger,
ni heurter… avec l’envie de ne pas y porter de regard moral non plus. Cette liberté est
facile à mettre en scène. Il suffit d’aimer cette langue et d’aimer les acteurs, les actrices.

Comment s’est fait le choix des comédiens, très ressemblants  aux personnages qu’ils
incarnent ?

Julien Rocha : Oui, c’est vrai qu’on dit assez souvent à Cédric qu’il ressemble à
Depardieu ! (Rires !) Et plus sérieusement Fabrice a une affinité de toujours avec Patrick,
mais je ne crois pas que cette affinité soit cultivée. Il a toujours joué comme ça et oui il
ressemble à Dewaere. Certains y ont vu l’œil de Patrick sur scène. C’est troublant parfois
même pour celles et ceux qui l’ont connu. Maintenant, vous dire que les comédiens leur
ressemblent, ce serait trahir la vérité. Le travail de Cécile K a été justement de révéler
certains traits, d’en cacher d’autres… Pour que nos rétines s’y retrouvent avec les saluts
aux films… Aux personnages qu’on connaît. L’illusion en fin de compte est celle que
chacun veut y voir. D’autres verrons des masques des perruques sortis tout droit du café
de la gare et d’autres des fantômes du passé.

Que retirez-vous de cette expérience ? 
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Julien Rocha : Je ne sais
pas si j’en parlerais de ce
spectacle comme d’une
expérience. Je n’ai pas
encore assez de recul. Mais
vous dire que ce à quoi l’on
joue remue des choses
essentielles,
universelles. Que cela parle
de notre métier et plus
largement du regard des
autres. De notre rapport au
monde. Croire, raconter la vie
d’un autre, c’est encore une
illusion. On se raconte

soi. Un petit peu plus, à chaque fois.

Propos recueillis par Olivier Frégaville-Gratian d’Amore

Surexpositions (Patrick Dewaere) de Marion Aubert

Mise en scène de Julien Rocha

Création à huis-clos en mars 2021 salle Célestine

Reprise
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Le Républicain Lorrain – jeudi 6 avril 2023



Novo Magazine – N°68 mars avril mai



RCF le 18/19 en Moselle présenté par Thierry Georges – jeudi 30 mars 2023

Écouter l’émission : https://www.rcf.fr/actualite/le-1819-en-moselle?episode=358362

https://www.rcf.fr/actualite/le-1819-en-moselle?episode=358362


Moselle TV La Boîte à M’Alice S032 – mercredi 29 mars 2023

Voir l’émission : https://moselle.tv/la-boite-a-malice-s0431-chloeclyde-isabelle-flaten-2/
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